
Paris, 1971…
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Salut la 
compagnie…

Un whisky !

Américain ?
En effet… 

vous aussi ?
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On peut 
dire ça comme 

ça… tu t’appelles 
comment ?

Steve 
et toi ?

  James Douglas…
 Paul, ressers-moi 
un verre, tu veux…

C’est étrange. 
J’ai l’impression de 

t’avoir déjà rencontré 
quelque part…

Ah 
ouais ?

Tu es 
musicien ?

ça ne se 
voit pas ?

Et si tu me 
montrais ce que 
tu sais faire ?
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Okay man ! 
Je vais te jouer 

quelques morceaux 
qui cartonnent bien

au pays !

Tiens… tu dois 
connaître ça… 

écoute…

Don’t you love 
her madly ? Don’t you 

need her badly ? Don’t you 
love her ways ? Tell 

me what you say…

Don’t you love her madly ? 
Wanna be her daddy

Don’t you love her face ?
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Alors ?
Tu connais

ce refrain ?

ça me rappelle 
vaguement quelque 

chose en effet…

Oui… en retournant bien mon
cerveau en-dedans… je devrais

me souvenir de ce refrain…
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États-Unis. Terre des libertés. C’était en 1947. 
Hier. Comment pourrais-je oublier ? 

Nous étions paumés quelque part, sur 
une route entre Santa Fe et Albuquerque…

Hey, Dad…
c’est encore loin, 

Albuquerque ?

Oui Jim… 
nous ne sommes

pas encore arrivés.

Tu crois 
qu’on va voir 
des Indiens ?

C’est fort 
possible… d’ailleurs… 

mais… que…
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Accrochez-vous !

Bon sang…

Restez dans
la voiture !
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Ce fut, sans conteste, le moment
le plus important de ma vie…
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C’est là… sans doute… que l’âme 
du chaman a bondi dans la mienne… 

Je n’étais plus tout à fait moi-même, 
tout en l’étant davantage...

Non… ce n’était pas un rêve… non…
ce n’était pas un putain de rêve…
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Je me souviens aussi
d’Alameda. En 1957 je crois,

en Californie du Nord.

Au voleur !Au voleur !
Au voleur !Au voleur !

Bande de 
petits vauriens ! 

Vous ne perdez rien
pour attendre !

C’est bon 
Jim… il a cessé 

la course…

On l’a bien eu,
le vieux Willy !
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Ce n’est pas 
la première fois qu’on 

lui chipe du Gin à ce 
trou du cul !

Ouais ! 
Et certainement pas

la dernière… Jim, viens 
asseyons-nous…

Attention, tu vas 
t’étouffer !

Ha ! Ha ! Ha !

Allez Jim…
à toi maintenant…

Avec plaisir amigo.
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Hey man ! 
Tu t’en vas 

déjà ?

Qu’est-ce 
que ça peut 
te foutre ?

Bonsoir Paul…
à demain sûrement…
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Hé Jim !

Regarde 
celle-là ! Plutôt bien

foutue non ?

Ha ! ha ! ha ! 
Regarde-moi ces 

pisseuses !!!
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Wouaw… 
regarde celle-là ! 

Plutôt bien 
balancée non ?

Pousse-toi,
laisse-moi voir.

Ha ! Ha ! Ha !
Quelle idée 

j’ai eue !

Qu’est-ce que Qu’est-ce que 
vous faites ici ?vous faites ici ?

Vous allez 
me foutre le camp, 

petits voyous !
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Et que je ne vous y
reprenne plus !! Obsédés !

Ces années furent sans doute les plus 
belles de ma putain de vie. Je buvais. Mais 
pas trop. Je baisais… du moins, j’essayais…

Bon allez… 
à demain  Fud. 

Bonne soirée !

Ouais… à demain, Jim.
On sèchera les cours

et on ira se saouler chez 
le vieux Pete, ok ?

Ok.
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Ah, te voilà enfin !
C’est à cette heure-ci

que tu rentres ?

Mais qu’est-ce
qui se passe ici ?

Écoute Jim… j’ai une 
nouvelle formidable !

J’ai pris du grade. Désormais,
je vais travailler pour 

le Pentagone…

Ah ouais ?
Et en gros,
ça implique 

quoi ?

On va déménager.
On va aller habiter

en Virginie. Tu vas aller
à la George-Washington

High School !

Super ! 
Vraiment super !

On déménage 
encore !

Mais…
Jim…
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Ces déménagements incessants m’étaient devenus
insupportables. Ce déracinement me condamnait

au renfermement et à la solitude… Alors je lisais…
je lisais… je lisais encore… c’était devenu comme 

une drogue. La plus douce de toutes. Romantiques 
allemands, philosophes grecs, poètes maudits, 
surréalistes français, je les dévorais tous à 

pleines dents… et je ne laissais jamais de miettes…
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Puis, j’ai rencontré Tandy.
En Virginie. C’était en 58, je crois.
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Hé Jim !
Attends !

Salut Jim ! 
Je te présente
Tandy Martin, une 

super nana !

Voilà… les présentations 
sont faites… bye bye…

ça fait des semaines 
qu’elle me supplie, alors…
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comme ça, 
tu t’appelles

Tandy ?

Oui… Tandy Martin.

ça te dit 
d’aller manger ou boire 
quelque chose après 

les cours ?

Pourquoi pas ?

Hummm… Je dois bien l’admettre, Tandy m’a 
touché en plein cœur. Elle était belle, 
fraîche et bien comme il faut. J’ai alors
appris à aimer. Et à souffrir aussi… De 

toute façon, l’un ne va pas sans l’autre…

On s’est très vite bien entendus. 
Elle était naïve. J’étais machiavélique. 

Héraclite d’Ephèse disait que
les contraires s’attirent

et se complètent. Avec elle, 
c’était comme dans un rêve.
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Oui, bon, 
tu dis que tu m’aimes. 

C’est un fait... tu m’aimes, 
tu m’aimes… mais ce ne sont 

que des mots…

Pourquoi dis-tu ça ?

Tiens… par 
exemple… qu’est-ce 

que tu pourrais faire 
par amour pour moi ? 

Allez… dis-moi !

Bon, 
ça suffit Jim, 
lâche-moi !

Allez ! Dis-moi ! 
Tu serais prête à quoi ? 
Tu serais prête à mourir 

pour moi ?

Aie ! 
Tu me fais mal ! 

Salaud !

Tu m’insultes 
maintenant ? Tu veux que je 

meure hein, c’est ça ? Tu veux 
que je meure ? Qu’à cela 

ne tienne…

à cette époque, ma fascination pour la 
mort virait à l’obsession. J’y pensais 

tous les jours. En fait, la simple idée 
du néant me maintenait en vie.
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Tes désirs sont des 
ordres princesse ! Regarde…

regarde-moi… Païenne !

Jim… descends de là,
je t’en supplie…

Je suis presque 
mort, hahaha !

À droite… la vie. À gauche…
la mort. J’hésite… J’oscille… 

Qu’est-ce que tu en penses ?
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Rejoins-moi Jim… cesseRejoins-moi Jim… cesse
de me torturer…de me torturer…

La torture ! Tiens…
bonne idée ça, c’est que…

Haaaaaaaaaa !

Jiiiiiiim !
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Jim !

N’aie pas peur, Tandy,
la mort fait de nous tous

des anges.

Cette fois-ci Monsieur 
Morrison, c’est votre 

dernière farce !

Tandy !Tandy !
Attends !Attends !
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J’étais un adolescent contrasté. J’étais
un clown aussi… j’ai toujours été un clown.

Un clown souvent cruel et tourmenté.
Tandy l’avait appris à ses dépens.

Lâche-moi ! Dégage !Dégage !

Allez…
c’était pour rire… 

écoute-moi…

écoute… c’était 
juste un test. Tu comprends.

J’avais besoin de savoir.

Savoir quoi ?

Savoir si tu m’aimes 
vraiment. Car moi je t’aime, Tandy.

Je t’aime plus que tout…

Jim… J’ai eu si peur !

C’est fini… 
je suis là maintenant.
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Alors, Jim ?
On s’est encore 

défoncé au whisky ?

On ne devait 
pas partir pour

le Maroc ce soir ?

Tu fais chier…
tu as oublié…

Tiens… 
Pam… ma compagne

cosmique1. Tu n’es pas avec
ton aristocrate 

français ?2

pourras-tu 
un jour me pardonner ?

1.  C’est ainsi que Jim Morrison appelait parfois Pamela Courson.
2.  Pamela aurait eu une liaison avec un certain Jean de Breteuil, un comte français.
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Qu’est-ce que tu as foutu 
aujourd’hui ? Je ne t’ai pas

vu de la journée.

Quelques musées.
J’ai bu deux-trois verres

à droite à gauche. J’ai 
pensé aux Doors…

Aux Doors ? 
Je croyais que tu ne voulais 

plus penser aux Doors ?

Et j’ai visité 
le Père-Lachaise aussi… 

Fascinant cimetière…
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Bon… alors 
tu as promis ! Demain, à l’aube, 

on loue une voiture et on descend 
vers l’Espagne ! Ensuite, on passera au 

Maroc. Et puis on pourra aussi aller
en Corse ? Qu’est-ce que tu

penses de la Corse ?

Hummm…

Allez… te laisse 
pas abattre. le manque 

d’inspiration, ça arrive à tous 
les poètes ! ça reviendra, 

ne t’inquiète pas.

Allô ? … oui ? … oui il 
est là… Mais je ne sais pas si…

Attends Ray, ne bouge pas,
je vais voir.

Jim… Jim réveille-toi…
Ray au téléphone.
Il veut te parler.

Hummm…

morrison int.indd   32morrison int.indd   32 28/09/10   12:46:5928/09/10   12:46:59


